
Débat Quelle place pour les
religions dans l'espace pu~lic ?
[association Mulhouse j'ycrois
organise, en partenariat no-:
tamment avec le journal.LA1sa-
ce et l'Association Saint-
Étienne-Réunion, un débat
public sur le thème de la laïcité,
le mardi 21 mai à 19 h au ciné-
ma Le Palace.

Les intervenants seront le pas-
teur Philippe Aubert, Driss
Ayachour, président du conseil
régional du culte musulman,
Patrick Hirschhom, président
de la communauté israélite de
. Mulhouse, et le prêtre Hervé
Paradis-Murat.

La question qui sera au cœur
de la rencontre est la suivante:

« Quelle place pour les religions
dans l'espace public? », Une
question à laquelle tout le mon-
de est invité à donner des élé-
ments de réponse, soit sur le
compte Facebook de l'associa-
tion Mulhouse j'y crois, soit par
mail à olivier.chapelle@lalsa-
ce.fr.

Les contributions reçues servi-
ront à nourrir le débat lors des
échanges avec la salle qui sui-
vront les présentations des in-
tervenants .

&Y ALLER Mardi 21 mai de 19 h à
21 h, au cinéma Le Palace, 10
avenue de Colmar à Mulhouse.
Entrée libre dans la limite des 200
places disponibles.

Débat Vos avis sur la laïcité
et la place des religions

Le pasteur Philippe Aubert, le président du conseil régional du
culte musulman Driss Ayachour, le président de la communauté
israélite de Mulhouse Patrick Hirschhorn et le prêtre Hervé
Paradis-Murat débattront mardi soir. DR

En amont du débat sur «la
place des religions dans l'espa-
ce public» qui se déroulera
mardi 21 mai à 19 h au cinéma

- Le Palace à Mulhouse, les lec-
teurs de .LA1saceont été nom-
breux à se prononcer sur ce
sujet. On retrouve trois grands
courant de pensée.
Pour la majorité des comrnen-
tateurs, «il faut une séparation
stricte entre religion et espacepu-
blic. il n'y a donc aucune. piace
pour la religion dans un tel espa-
ce. La religion doit s'exprimer
dans une sphère privée unique- .
ment».
À l'opposé, il y a ceux pour qui
la religion peut légitimement
occuper l'espace public en tant
qu'élément fondamental de la
culture: «Ce qu'oublient lespar-
tisans de la restriction de la reii-

gion à la sphèreprivée;c'estqu'elle
nécessite une vraie culture, et
aucune culture n'est uniquement
privée! »
Enfin, il Ya ceux qui installent
le débat dans un esprit de res-
pect mutueL « il faut d'abord et
avant tout acceptertoutes les reli-
gions sur notre territoire et fixer
avec chacune d'entre ellesles limi-
tes de leur proseîytisme, en leur
rappelant nos bases constitution-
rielles», exprime l'un, tandis
que pour un autre, «la religion
étant avant tout du domaine pri- .
vé, cela ne me dérange nullement
de fintégrer à fespacepublic si cela
sefait dans lerespectdes,uns et des .
autres ».

o.c.
&Y ALLER Mardi 21 mai, de 19 h
à 21 h,au cinéma le Palace, 10
avenue de Colmar à Mulhouse.


